
LE CANARD

Wiggins et Vennor sont déux im-
posteurs ; ils nous avaient prédit
pour la fin du mois de Mars des tam.
potes do neige épouvantables et o.
pendant les derniers tours deloe.mois
ont été ne peut. plus beaux. Les temps
froids disparaissent peu a peu et le
chaud soleil du printemps nous inon.
de de ses rayons bienfaisants. Le meil-
leur moyen de maintenir eet état de
choses, c'est d'enfouir au plus tôt
dans le fond de vos tiroirs cet affreux
casque en fourrure qui n'est plus de
saison, et d'aller immédiatemant vous
acheter un chapeau. Si vous ne nous
croyez pas, allez le demander'à M X.
Derome & Lefrançois, No. 629 Rue
Ste Catherine, et vous verrez q'ie cos
messieurs vont vous'offrir immédiate.
ment tout ce qu-il y a de plus nou-
veau en chîpeaux de tout genre, pull
ouer etc. etc., et à des plix tellement
bas que vous vous déciderez de suite
à suivre nos conseils.

A table chez X........
-Mon cher A........., goûtez-moi

ce vieux sauterne ; voilà un vi gé-
néreux.

-- Wost vrai, dit M.......... après
avoir bu ; très généreux, en effet, car
il a donné tout ce qu'il avait de bon.

Kalamazoo, Mich. 2 Fiev. 1880
JTo'sais'que les Amers de H1oablon

mé.itent la recommandation qu'on cri
fait. Tous o2ux qui en font usage en
font les plus strands éloges, 'et leur
doruent crédit pour un grand nombre
de guérisons, tous les propriétaires
les réclament.

Je m'en sers depuis qu'ils ont été
offerts au public pour la première
fuis. Ils ont d'abord acquis une gran-
de popularité et l'ont conservée. La
d"mande qu'on en fait est plus consi-
dirable que celle de tous les autres
remèdes réunis. Tant q-'ils garderont
la haute réputation dont ils jouissent
à cause de leur pureté et de leur uti-
tité, je continuerai à les recommua -
der, ce que je n'ai jamais fait pour
aucun autre remède brevetd.

J. J. Babcock, M. D.

M. A... et Mie B... séparés, l'un
de sa femme, l'autre de son mari,
fai-aient le meilleur ménage du mon-
de depuis des années.

Un jour, Mme B... désirtnt se fai.
ro présenter dans une nanison, avec
M. A... on lui objecte qu'ils ne sont
pas mariés ?

-Comment, pas mariés? s'écrie-t-
elle. Nous sommes tout ce qu'il y a
de plus mariés...... mais pas ensem-
ble I

ENCORE DU CHARLÀTANISME.-
J'avais tant entendu parler des Amers
de Houblon, et ma femme qui était
toujours entre les mains des méde-
cins sacs jamitis être bien, me pres-
sait tellement d'en acheter, quo je
me décidai à m'adresser de nouveau
aux charlatans. Je suis maintenant
content de l'avoir fait, car en moins
de deux mois ma femme fut guérie
par l'usage de ces Amers ; dix huit
mois se sont passés depuis et -elle a
toujours été bien. J'aime beaucoup
le charlatanisme di ce genre. IH. P.
St. Paul. Pioncer pres.

Il n'est pas nécessaire d'entrer dans
tous les détails rélativement aux in-
dispositions compliquées résujtant du
mauvais fonctionnement des organes,
auxquelles sont assujetties les classes
les plus délicates dos femmes Amdri-
caines ; mass nous avons le plaisir de
dire que le grand remède de Madame
Lydia E. Pinkham pour tous ces dé-
rangements jouit d'une immense po-
pularité.

Une expression assez comique, très
usitée, à New-York, dans les maga.
sis de confection:

-Oc vêtement vous va, comme
papier sur un mur I
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- .ml UN VOYAE SENTIMENTAL

Dansereanu--Touche, touche, Sénécal I De ce train là, on n'ar.ivera jamais et tu sais que Chapleau enous at-
tend avec impatience. .

Mousscau-Je commence à dibtinguer le clocher, mais c'est enoore diabliement loin et'jpi .hte d&':sëérer la
main à ce pauvre Chapleau.

Sénécal - Oce damné cheval est resté !... Mais c'est pas tout 9%, mes vieux, débarquez ; on a les moyens et je
vous paie un tiain spoial. Rendons nous à la prochaine station et Ai aboardfor New--Torke !

Mousseau-Ça c'est une idée I D'autant plus que dans un char palais il fera peut-étre moins sec qu'ici. S6né-
cal, divin Séndcal, tu es un grand homme et je t'admire! I1

0n a vendu des millions de paquets Logique féminine.-Un des mon
do Diamond Dyes et pas une seule bres les plus notables du monde -ar.
plainte n'a été faite. tistique de Berlin, est doué d'un ea-

Ils sont partout la teinture favori- ractère romanesque presque exalté.
te. Lorsqu'il se maria récemment, il fit

promettre à sa femme qu s'il venait
-F 'isillier Giraud i à mourir le premier, elle se tuerait ci
-Sergent 1 présence de son cercueil.
-Que tu ne seras donc jamais Ces jours-ei il eut l'idée de faire

propre? son testament, et il légua -sa fortune
-Miais que je suis propre, sergent. assez considérable à divers établisse
-Pas d'observation I Et cette ta- ments charitables. Madme ayant e

ene à ton pantalon ? connaissance de ses dispositions entra
-Que je ne l'avais pas encore vue. dans une violente colère.-

sergent. - -Mais enfin, dit le mari, n'est-ce
-Pas d'observations 1 Qu'elle est pas convenu. que tu dois te tirer un

pourtant-z assez vulgaire. coup de revolver lorsqu'on viendra
pur m'emporter au cimetière ?

Un jeune mari qui vient de perdre . -C'est vrai, répondit-elle ; mais
sa femme, qu'il adorait, est allé trou si je me manque ?
ver un de nos sculpteurs-les plus cé-
lèbres, en le priant de vouloir bien
lui faire une statuette de la Douleur,
qu'il désirait placer sur la tombe de
sa femme.

-La Douleur, répond l'artiste, ce
n'est guère dans mon genre, mais
c'est égal, je vous ferai cela... pour
m'amuser.

Anecdote américaine.
Un steamer de New York file ses

treize naeuds à l'heure lorsqu'un cri
part de l'avant:

-Un homme à la mer I
-Stop I fait le capitaine.
Puis, se retouruant vers le comp.

table du bord :
-A t-il payé sou passage ?
-Yes, répond le caissier.
-En route I hurle le capitaine.
Et lo navire reprend sa marche.
Un couple sort de la mairie.

On sait que Soulouque singeait Na-
poléon Ier. Un-jour, voulant se don-
ner, à je' ne mais plus quel combat,
des allures de farouche héros, -il inter-
pelle un ancien marcband de golaves,
devenu officier«de son amde' .:
-Colonel, emparez-vous dece poste

périlleux, faites-vous .y ; tuer avec
tous vos hommes, et revenez 'prendre
de nouveaux ordres. La victoire est à
ce prix.

Madame entre dans son cabinet de
toilette et trouve Joséphin en train
de se biohonner.

-Comment, s'derue-t-el öus
vous sr rvas de mes brosses, i mes
serviettes?

Joséphine, vivement:
-Oh 1 je ne suis pas dégoûtée de
adame.

Bébé faisait mille caresses à un
vieux monsieur, chaque fois qu'il ve-
nait dînar dans sa famille.

Un jour le vieux monsieur prend
Bébé sur ses genoux, et :

-Dis-moi, Henri: pourquoi es-tu
si content quand je viens dîner ?...
C'est parce tu m'aimes, n'est-ce pas?

Non, bon ami, c'est parce qu'il y a
un plat de plue!

Petite séance de spiritisme.
L'esprit est invoqué. Les assistants

sent dans un état do surexcitation in-
dioible.

-Es-tu l?
-Oui.
-Qui suis-je 1
--Un parfait imbécile, répond l'es-

prit.
Ça jette un froid parmi les fidèles.
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MUSIQUE'

Sonatine (Piano) Ciem.nti
Sérénade (MIélodie) 1Schubert
L'r our fait son cd icaue
Fanîsii (Piano> aurs,,,uilor
Ave Mlaria (Duo) lart

LITTERATURE
Albani

Leur ~azaiàn---------------Syl-lo
Le violon (Nouvelle) - - -- - Paul-Georgce
L'abbé Constantin (suite) - - - L. Hii.vy

A. FILIATREAULT & CIE.,

No. S. Rue . rceenr .sBotte jasLUI.-Mon Dieu 1 comme vous -X... est devenu républicain i
étiez troublée; c'est à peine ai vous -Oui. . y& s A rU saE s
avez pu baîbutier votre Oui. -Puis il est devenu député ? S v ..esmmi est troublé IR nuit par l.es

ELLE. naivement).-C'et vrai: - Oui.peur t les cris d'un efaut qui sotr de sa den-est even rice ~ vitine hàtez vous de vous procurer une bouteilleoh 1 mais je le dirai mieux une au- -Pis il est devenu riche Y c.l..de me Winilowpour aden-
tre fuis. -Très riche. *"deo des enfanta. Sen efficacité ut sans égale, et

-Ah 1Voire petit nmaisde sera soulagé Immnédiatenment.'-,-Ah I et qu'est-ce qu'il a mis de Ayes confiuce, ô mere.! ce remède est lnfalîli-
Dans une pension d'officiers: coté bià. Il guérit la dyssenterle et la diarrhée, régula
-Jean, avez-vous arrté mon -Les srupules. ntestins, fait disparatre es

-Jean, avez-vousnarretédmon -Lesnserupules.s'u.e' - foliques, adoucit les humteurs, rédduitles lilp"n-
compte du mois dernier e . ra. éysre en g

-Non, capitaine, j'ai égard le Il- PAPE " = M-vre c mss. H18R fie e Orn, p jiuilton des enfantai " est agréable at, goOt et estvre do mess. raIaAER1uymtc)= i tA sr t."Dd e w teo poruIi~ io¶Ymt & Col» préparé,d'a rès la irecripton'une des pies
-Quel drôle de paroimens vous Mie ilerni.- ... calesr les femnne des

faites I 1 U 11 dalemadeer. PNEW Ymi-s- l- s- .
Ukot lsaNEW ., YO K, tou le

-.--- ~ s.. -

Un Crand Bienfait
Pour les femmes faibles e ouffrantes.
.Ihaque homme et chaque, femme'en

Amérique a besoin do Kidney
Wort.

Le grand malheur de notre époque;
emarque l'auteur e'un nouveau trai-
6 de médecine de grande ialeur,
,'est do voir les mères et les épouses
l'aujourd'hui incapables de vaquer à
eur besogno et aux soins de leur md.
,aze, à cause du délabrement de leur
-ant et de l'épuisr.ment do tout leur
ystème. Pour toutes ces faiblesses,
,es débilités auxquelles la femme est
assujettie, on ne peut trouver de re-
nède plus tûr, plus ellience, et plus
uoffensif que le Kidney Wort.

Ce grand remde, par ses proprié-
-ds toniques vraiment étonnantes, agit
lirectenient sur l'organisme de la
femme; il en répare les désordres , il
reconstitue la santé en tenant chaque
irgane en bon état, et il donne à la
)eau le coloris et l'élasticité du jeune
tge.
OERANGEMENTS CHEZ LA FE31ME

Df'UN MEDECIN.

ILes reèndes domestiques, toutes
mes 'preferiptions, et celles de plu-
-ieurs autres confrères médecins n'a-
vient fait que soulager temvoraire-
ment ma femme d'un inflammation
chronique de la vessie, dont elle souf-
frait depuis deux ans. Le Kidnty-
WVort:l'a guéri. Ceci est un extrait
d'une«lettme adres4ti aux propriotai.
res de remède par le Dr C. M. Sam.
merlin, de Sun lIiiu, Washllinugtun Co.,
Georgie. La liste des cures qu'il a
epéréespourrait se prolonger à l'in-
fini, mainous nous contenterous dans
cet article d'en citer quelques-unes de
plus.

Je souffrais des rognons et d'ou-
tres dérangements depuis trente ans,
derit Madame J. T. Galloway, d'E k
Flat, Orrgou. Rien n'a pu i soula-
.,er à l'exception du Kidney Wtort. Il
m'a apporté une guérison radicale."

M. Nelson Fairehilds, de St A,-
bans, Tt, sera le dernier, et son cas
'drite une mention spéciale. Le voici
-a peu de mois, et dans ses propres
termes: " Le Kidney-Wort est un
remède d'une valeur incal-ulable. Je
oufi ais des hdmorrhoïdes. depuis 16

ans 1 m'a guéri."
LA .4 MALARIA'

.st uno'mxaladie qui lait son åppari-.
Lion lo printemps, ¶-t qui a donné là
tien a plusieurs articles savants.

Nous ne pouvons laisser ce sujet
ans 'aflirmer qu'a le Kidney-Wors

est un spéaifiquetcotre ulusieurs au-
ires maladies i part lI" fMI'alarià' Ut;
contre tous dérangements qui s'y rp'
portetit directeni'outt 3.adypepsio od
l'indig.'rtion sont des .iniiaoiesi -dés
plus terribles.' Chabhnelids'persôn''ea
qui liront cet artic.e .en connait p db
bablement les symptimes. LeLirs effetà
sont immnsesir '--

Presque tout l'organisme hùnain
est sujet -à se déranger, quand-.ion
u'essaie pas a entraver les progrès de
la dyspepsie. Vous pouvez ayoircon.-
fiance au.Kil.by-Wors, leetéur:; il!
guérit la i)alkaV-'LIli Dysppsid, 'l' es
dérangemeailp'&aL'foié -etdes rognons;
et tous les mà' 1  

•e 0 necompà-
gnent. Tout go que nQ dean
c'est un estai, btdns devientl r on
dternel ami.' '' * '''q

C'est un thÙlqýa ég, 1rag
ble étpuissant ao utieu
efficacé et agréable dlfo' ati'nt son
b'ut2 loi àtdndant' q'il dot Possiblé
à l'ionime 'd'atteind Iö là' pe'rfeotion,
on peut dire cg touteteté que' la'
KidneyWot" est parfait. C 'n1esï
pas un composé d'horbW''Jd'de rei-
nes trouvées par un -missionnaire
quelconque, dans unv .pdya*plis' ou
moibs imaginaire.' C:estmtub prépara-
tio'n qui contient tous lesiprinciþaux
ingrédients ddeouvertsipar les grands
penseurs et.pa: tous les savants qui
tiavaillent sanmoeet6:au soulagement'
de eLhumanit64rAeibtéz enrund bou.
teille et bi;vous ',ouffrez. vous, vous
joindrez biept' aux millierd de, par-
sonnes:qui ont agi ainsi et!qui é: sont
tro avde régéaérées tant aui physique
-quau moral.


